A R R E S T 


DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

DU  ROI. 

Qui  nomme  des  Commijfaires  pour  la  liquidation  des 
Demandes, Répétitions  & indemnités  a former  contre 
les  nommés  Thibault  de  Chanvalon  , Nermand  & 
Derique. 

Du  13  Septembre  1767. 

EXTRAIT  DES  REGISTRES  DU  CONSEIL  U ÉTAT. 

Leroi  s étant  fait  repréfenter  en  fon  Confeil , 
les  lettres  patentes  de  ce  jour , par  lefquelles  Sa 
Majeilé  auroit  ordonné  que  ceux  de  fes  fujets  qui 
auroientdes  demandes  & répétitions  à former  contre 
îe  fieur  Thibault  de  Chanvalon  > ci-devant  Intendant 
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de  la  colonie  de  Cayenne  & de  la  Guyane;le  nom- 
mé Nermand , Ecrivain  de  Marine , & commis  par 
ledit  fleur  Thibault  de  Chanvalon , pour  faire  Fonc- 
tion de  Procureur  aux  biens  vacans  ; & le  nommé 
Derique  , Secrétaire  dudit  fieur  Thibault  de  Chan- 
valon , feroient  payés  fur  les  deniers  qui  feroient  es 
mains  du  féqueftre  nommé  par  lefdites  lettres , de  ce 
qu’il  fe  trouveroit  leur  être  légitimement  dû  ; à l’effet 
de  quoi  ils  feroient  tenus  de  remettre  , dans  le  délai 
de  vingt  années , à compter  du  jour  de  la  publication 
ôt  de  l’enregiflrement  defdites  lettres  en  fon  Confeil 
fupérieur  de  Cayenne  , leurs  titres  , pièces  & mé- 
moires , ès  mains  du  fieur  Chardon  , Maître  des  Re- 
quêtes ordinaire  de  fon  Hôtel  ; & des  fleurs  d’À- 
gueffeau  , Doyen  de  fon  Confeil , Confeiller  en  fon 
Confeil  royal  des  dépêches , & en  fon  Confeil  royal 
du  commerce  ; de  Pontcarré  de  Viarmes,  Confeiller 
d’Etat  ordinaire  ; de  Boynes  & Ogier  , Confeillers 
d’Etat , Commiffaires  commis  par  Sa  Majeffé,  pour 
être  par  eux  procédé  à la  liquidation  defdites  créan- 
ces & indemnités,  & le  payement  en  être  ordonné 
fur  les  deniers  féqueflrés , ainfi  qu’il  appartiendra;  & 
que  ledit  délai  paffé , lefdits  de  Chanvalon,  Derique 
& Nermand  pourroient  fe  pourvoir  par-devant  Sa 
Majeflé  , pour  obtenir  la  main  levée  dudit  féqueffre, 
fauf  toutefois  à leurs  créanciers , après  que  ladite 
main-levée  aura  été  accordée  , à former  contr’eux  , 
par-devant  les  Juges  ordinaires  qui  en  doivent  con- 
noître , telles  avions  & demandes  qu’ils  aviferont , 
défenfes  au  contraire.  Oui  le  rapport , & tout  confi- 


déré  ; Le  Roi  étant  en  son  Conseil,  a 
commis  & commet  les  fleurs  d’Aguefleau,  Doyen  de 
fon  Confeil,  Confeiller  en  Ton  Confeii  royal  des  dé- 
pêches , & en  fon  Confeil  royal  du  commerce  , de 
Pontcarré  de  Viarmes  , Confeiller  d’Etat  ordinaire  , 
de  Boynes  & Ogier  , Conieillers  d’Etat;  pour,  au 
rapport  du  heur  Chardon  , Maître  des  requêtes  or- 
dinaire de  fon  hôtel,  que  Sa  Majefté  a pareillement 
commis  à cet  effet , être  par  eux  , & au  nombre  de 
trois  au  moins , procédé  à l’entière  liquidation  des 
demandes , répétitions  & indemnités  qui  pourroient 
être  prétendues  contre  ledit  heur  Thibault  de  Chan- 
valon , & lefdits  Nermand  & Derique  , pendant  le 
cours  des  vingt  années  portées  par  lefdites  lettres  ; & 
être  par  eux  ftatué  fur  toutes  les  conteftations  qui 
pourroient  s’élever  à l’occafton  du  féqueftre  ordonné 
par  icelles  , circonftances  & dépendances,  ainfi  qu’il 
appartiendra  : attribuant  à cet  effet.  Sa  Majefté  , 
auxdits  fieurs  Commiffaires , toute  cour,  jurifdiâion 
& connoiffance  ; & icelles  interdifant  à toutes  fes 
Cours  & autres  Juges.  Fait  au  Confeil  d’Etat  du 
Roi , Sa  Majefté  y étant , tenu  à Verfailles  le  treize 
feptembre  mil  fept  cent  foixante  - fept.  Signé  9 
Choiseul  Duc  de  Praslin. 


A PARIS,  chez  P.  G.  Simon,  Imprimeur  du  Parlement, 
rue  de  la  Harpe,  1767. 


